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70] Eiclairage, des villes, villages, et

travaux agricoles nootuirnes;

80] Enfin pour alimenter de grandes
ind-ustries3 électrochimiques sur la côte.
îar exemp)le près -de Mdllendo [part]
bien placé pour l'ex portattlon 'par mer en
Europe et en. Amérique i[Nord et Sudl] -t

poinit de départ du chemin de fer du Sui
du Pérou.

Parmi 'les différentes industries élec-
trochimiquies, M. Guarini cite: le cnivre
électrolytique, l',extraction de l'or et de
l'argent, la fabri-cat4on du carbure die cal-
clîîm, l'oxygènîe et hydrogène électrolyti-
que chimiquement purs, Inconnus, iseni-
ble-t-il1, aux Etoth.-Unis, et que l'où pour-
rait comprimer à des pressions suffisant-
tes, etc., etc.

L'anteur choisit en somme les Indus-
tries électrochimiques qui ont pour but
des produits qui, sous uni petit volume et
poids, ont une grande valeur. Ce-ci re î-
dirait réellement rémunératrice l'exrploi-
tation. Il Insiste surtout sur la fabrca-
tion électiriqule -des nitrates qui, dans des"
conditions exceptionnelles de bon mar-
ché de courant, pieuvent Tevenir me--
leur marché que ce que cofite l'extractic-à
iratureille, imir exemple au Chili. On
pourrait donc tirer de l'atmostphère les
îiitrates que-avant la guerre malheu-
reuîse avec 'le Chili-le Pérou tirai-t de
soit sol. M. Gu-iiulii est en outr-e d'avis
que si sont pro'Ijet se réalise, Il fautidraýit
étundier des sou tions :ouvelles îuotîr sur-

î:s'r-ce qui actuielent n été fait en
fa -t' d1i n si-alIliat i<mns h yd rn n iques et de
iransmissions électriques. Pour les pr--
iinièr,.es il faudr'ait radopter le.3 tîîrbineî
ayant unei' îui3siicc' unitaire sapé)rieu-'
à celle dla Niagar-a [13,000 chevatîx]J, ilt
fisei une hautleur de chute au-delà de ce
que la technique a -réalisé jusqu'à ce
jour'; pour les secondes Il faudrait sair.

piasser les 60,0010 vo'lts pratiquement ré*~
lWss aux Etats-Unis, notamment ec: Cali-
fol, le. Le tout autrait pour but de dimui-
nuet- les fi-ais de première Installation et
p)arlà , le prix de revient du cheval
h eur e. -

.D'un calcul fait, très "grosso modo". il
rési,<lle que toute l'ntlaincoûterit
$40,04)o»104, soit $20 par cheval effecttf
instal-lé et $8 par cheval théorique iîîs-
tallé.

Peut-être on diminuera ce pirix, si '11
simplifie certaines soluîtions.

.Si lun projet gigantesque comme celui-
ci éttait mis à exéction, il surpasserait
eni inipo'taîice pratique le Ni.agara. où on
ne peuit pas soutirer toute la force dispo-
nible san-s supprimer les merveilleuse3
cascades, ce à quoi le peuple américain
se refuse justement; nion Seuîlement. i:
constituerait une insta,11ation unique e
hardie en soit gen-re, niais permettrait
-l'exloi tiation de l'énorme force hydraii-
lUqué que les Andes recèlent et mettrait
le Pérou, ce p>ays si richement doué par
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LA TEREBENTHINE, AGENT DECO-
LORANT

Le rôle joué par la térébenthine comme
agent décolorant pendantt -la période de
séchage de la peinture n'est pas sans
Importance, bien que ce soit surtout dans
les peintures blafiches. qu'on observe son
effet, dit "011 and Colourman's Journal".
Le Séchage des pellcules de peinture
contenant de la térébenthine semble se
combLuner avec la formation d'eau oxygé-
née dont les propriétés décolorantes sont
bien connues. Ainsi la peintuire en cou-
elhes minces e4~posée à l'air libre et à la
lumière devient souvent en séchant plus
claire qu'à l'origine. Les substituts de la
térébenthine ne possèdent pas de propri.
étés de décoloration, et on stait que la
peinture faite avec ces matières a une
tendance à prend-re une teinte jaunâtre,
dite à la couleur plus foncée que l'huile
de lin prend normalement en séchant.

Un cas Intéressant, cité par Andes, fait
bien voir l'action décolorante de la té-
rébenthine. Un manufacturier de pro-
duits textiles employait, pour dorfner un
finti à ses produits faits à la main, un
mélange d'huile de lin, de térébenthine
et de pigment blanc et, pour ses proluits
faits 'à la machine, un mélange similaire
dans lequel la térébenthine était remu--
cée par de la benzine. Les marchandises
faites à la main devinrent parftitement
blarches en séchant, tandis que celles
faites 'à la machine prirent une teinte
jaune. Quand, pour les marchandise,
faites à la machine, on remplaça la ben-
zine par de la térébenthine, leur couleur
devint immédiatement la même que celle
des marchandises faites à la main.

"Oui, Talieyrand,"1 disait un jour Na-
poléon à son ministre, "Je suis le mai-
tre de l'Europe, parce que je travaille
plus que tout autre homme sur le. con-
tinent. Le meilleur Indice de la puissan-
ce, c'est la capacité de travail et une
conviction intense de sa nécessité." -

(System.)'

Avis de Faillite
Dans l'affaire de

D. L. de VILLEMURE
Marchand génér al, de Saint-JérAme, Qué.

Les roussignés vendront à l'encan public, au No
69 rue Saint-Jacques, Montréal,

Mercredi. le 2i Août 1900, à il
heures A. M.

Io. Stock suivant Inventaire' .«..-...1.8m0 si
2o. Fixtures suivant inventaie.........53M 25
30. Dettes de liivres suivant liste .......... 1,657 27

Le magasin sera ouvert mardi, le 21 du courant.
Pour autres informations s'adresser à

ALEX. DESMÂRTEÂU.
Curateur.

No. 60 rue Notre-Dame Est, Montréal.
MARtCOTTE FRERES,

Encanteurs.


